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  Association Loi 1901 

Courriel:  
president@keurdafrique.org 
 
Site :  
www.keurdafrique.org 
 

Chers adh®rents, chers amis, 
 
Depuis 10 ans, Andr® Vial, embl®matique pr®-
sident de Keur dôAfrique, se chargeait dô®crire 
lô®dito du Tam tam tam. Parce quôil est impor-
tant pour une association de se renouveler, de 
transmettre afin de garder du dynamisme, cette 
ann®e les r¹les ont ®t® redistribu®s. Andr® est 
aujourdôhui responsable des programmes dôac-
c¯s ¨ lôeau potable et dôagriculture au sein de 
KDA, et le passage de relais du poste de pr®si-
dent a ®t® effectu® en mars dernier. Une nou-
velle ®quipe pour le bureau a ®t® form®e dans 
le m°me temps. Côest avec honneur que nous 
entamons un nouveau cycle de lôassociation, 
en bin¹me, pour continuer lôaventure franco-
s®n®galaise de Keur dôAfrique. Ce onzi¯me 
®dito sera donc ¨ deux voix. 
 
Les motivations et les actions de lôassociation 
sont intactes : am®liorer les conditions de vie 
des populations des trois communaut®s rurales 
de Diarr¯re, Diouroup et Niakhar. Lôacc¯s ¨ 
lôeau potable, lôautosuffisance alimentaire, 
lôacc¯s ¨ la sant®, ¨ lô®ducation, la sensibilisa-
tion et la formation des jeunes et des femmes, 
la mise en place de microcr®dits restent nos 
domaines dôinterventions et sont les cl®s dôune 
autonomie pour les populations. 
  
En 2014, la saison des pluies (juillet, ao¾t, 
septembre) a ®t® mauvaise et les r®coltes qui 
ont suivi quasi inexistantes. Les femmes ont 
travaill® dôarrache-pied, des jours durant dans 
les rizi¯res, ¨ des t©ches tr¯s ®prouvantes, ne 
mangeant quôen faibles quantit®s. Lôann®e qui 
vient de sô®couler a ®t® difficile pour les popu-
lations locales, nous avons ®t® sollicit®s ¨ plu-
sieurs reprises pour financer une aide alimen-  

taire, en plus des projets que nous menons, afin 
de pallier les mauvaises r®coltes. Cette aide 
sôest mat®rialis®e par lôachat de brisure de riz, 
aliment de base et de r®sistance pour les popu-
lations. Heureusement, les l®gumes produits 
dans les jardins sont un compl®ment appr®-
ciable en ces p®riodes de disette .  
Malgr® ces conditions extr°mes, un vent dôop-
timisme souffle de nouveau sur 2016. Lôann®e 
2015 a ®t® plus cl®mente, les pluies r®guli¯res 
et abondantes. La r®colte du riz, mil et arachide 
est tr¯s fructueuse. La saison du mara´chage a 
repris avec de nouvelles exp®rimentations, plu-
sieurs formations de jeunes, le lancement dôun 
programme dôapiculture é 
 
Le projet dôacc¯s ¨ lôeau potable est mis en 
route pour la r®gion de Kothiokh et devrait 
permettre ¨ 2000 personnes de b®n®ficier de 
cette n®cessit®.  
A Bicole, le dispensaire fonctionne bien, est 
r®guli¯rement achaland®, et a vu lôarriv®e dôun 
nouvel infirmier pour accompagner quotidien-
nement les villageois. Lôouverture de deux 
classes de seconde au coll¯ge de Bicole est 
pr®vue pour octobre 2016, gr©ce ¨ lôassociation 
Cedo avec qui nous sommes partenaires depuis 
les d®buts, et que nous saluons. 
 
Nous tenons ¨ remercier une fois encore Cari-
tas pour leur accompagnement et leur aide 
technique sur les projets dôacc¯s ¨ lôeau po-
table.  
 
Nous tenons enfin ¨ vous remercier, adh®rents, 
donateurs, amis, pour tout le soutien que vous 
nous apportez depuis 12 ans. Votre aide est 
pr®cieuse et nous avons encore et toujours be-
soin de vous. 

Assane Faye, premier ¨ gauche sur la photo,  avec la d®l®gation s®n®ga-
laise en visite ¨ Lyon pour les 10 ans de l'association 

Un vent de jeunesse souffle sur le bureau : 

L®a Viricel et Violette Vial sont depuis mars dernier  
les co-pr®sidentes de lôAssociation Keur dôAfrique. 
Elles signent ¨ deux voix lô®dito de ce 11¯me num®ro. 

Assane Faye 
 

Nous avons une pens®e ®mue 
pour notre ami Assane Faye, 
ing®nieur hydraulicien de 
Caritas, d®c®d® brutalement 
apr¯s sa visite en France ¨ 
l'occasion des 10 ans de 
l'association. Cet homme de 
grande valeur ®tait notre inter-
locuteur depuis le d®but pour 
tous les projets d'acc¯s ¨ l'eau 
potable. Ces projets, initi®s 
par Assane, se poursuivront 
avec Pierre Ndong, technicien 
sup®rieur en g®nie civil, qui 
arrive ¨ Caritas.  

La pauvret® nôest pas une fatalit® ; elle est l¨ parce quôon 
ne fait pas ce quôil faut .... 
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         Bilan des actions 2015é                                                     
Dans le domaine de la culture 
 

1 - Jardins mara´chers 

Financement pour la cr®ation de deux nouveaux jardins, les 
23¯me et 24¯me 
Co¾t : 2 000 ú  
 

Renforcement de certains jardins avec agrandissement de 
parcelles (ajout de cl¹tures) et consolidation/cr®ation de puits. 
Co¾t : 3 000 ú  
 

2 - Plantations dôarbres 

Plantations de 400 manguiers greff®s dans les jardins pour 
une production qui se vend tr¯s bien sur les march®s. 
Co¾t : 1 000  ú 
 

Plantation de 3 000 eucalyptus pour continuer le reboisement 
dans les zones salinis®es. 
Co¾t : 1 000 ú 
 

3 - Apiculture 

Exp®rimentation et essai pour de lôapiculture dans les jardins 
mara´chers en concertation avec les centres de formation de 
Keur Babou Diouf.  
Cinq ruches ont ®t® plac®es dans les jardins (toutes sont peu-
pl®es ¨ ce jour ). 
Co¾t : 500 ú 

4 - Formation agricole 
 

Formation dôun jeune de Bicole en agriculture pendant six 
mois dans le centre de Keur Babou Diouf pr¯s de Sokone. Ce 
jeune, Ernest Sarr, a ensuite pris ses fonctions pour assister 
Dominique Sene et apporter un soutien technique aux 
femmes pour le mara´chage et la riziculture. Son poste sera 
maintenu pour  2016.  
Dôautres formations sont pr®vues pour lôann®e ¨ venir. 
Co¾t formation : 500  ú 
Co¾t salaire : 500  ú pour 4 mois de travail 
 

5 - Riziculture 
 

Emblavement de 70 hectares de bas-fonds. 
Co¾t : 3 500 ú 

 

Total des actions 2015 =  31 000 û 

Dans le domaine de lôeau : 

 

Acc¯s ¨ lôeau potable 
Village de Kothiokh : dans le cadre du projet d'adduction 
d'eau potable  premier versement pour  lôachat de mat®riel. 

Co¾t : 15 000 ú 

Dans le domaine de la sant® :  
 

1- Soutien par lôachats de m®dicaments antipalud®ens 
Comme depuis plusieurs ann®es, un soutien pour les achats 
des m®dicaments antipalud®ens a ®t® pr®vu. 

Co¾t : 1 000 ú 
 

2 - Aide alimentaire 
Pour palier la mauvaise r®colte de lôann®e pr®c®dente, achat 
de nourriture sous forme de riz. 

Co¾t : 3 000 ú 

Alphab®tisation et malnutrition 
 

Plus les femmes sont instruites, moins leurs enfants  
ont faim (ONU) 
 

Dans un rapport publi® le 4 mars 2015, le Rapporteur des Na-
tions Unies pour le droit ¨ l'alimentation, Olivier De Schutter, 
explique que plus les femmes sont instruites et leurs droits 
reconnus, moins les enfants ont faim.  
ç Des recherches ont montr® que les chances de survie d'un 
enfant augmentaient de 20 % lorsque la m¯re contr¹le le bud-
get de la famille è, note l'expert, tandis que la moiti® des pro-
gr¯s enregistr®s dans la lutte contre la malnutrition peut °tre 
imput®e ¨ l'am®lioration du statut des femmes. ç Am®liorer le 
niveau d'instruction des femmes, et par cons®quent leurs pers-
pectives ®conomiques (...) constitue l'un des facteurs d®termi-
nants de la s®curit® alimentaire è.  
Une ®tude comparative de plusieurs pays en d®veloppement 
sur la p®riode 1970-1995 a montr®, dit-il, que la r®duction de la 
faim pouvait °tre attribu®e pour 43 % ¨ l'am®lioration du niveau 
d'instruction des femmes, ç presque autant que l'augmentation 
de la quantit® de nourriture disponible (26 %) et l'am®lioration 
des conditions sanitaires (19 %) prises ensemble è, insiste le 
Rapporteur.  
Le Rapporteur demande donc qu'il soit fait ç sans d®lai obliga-
tion aux £tats de supprimer de leur l®gislation toutes les dispo-
sitions discriminatoires et de lutter contre la discrimination è 
dans les lois et coutumes locales et dans les normes sociales, 
insiste-t-il. Cette discrimination s'exerce en particulier dans      
ç l'in®galit® d'acc¯s aux ressources productives, par exemple 
la terre è, ainsi que dans l'in®galit® dans l'acc¯s ¨ l'instruction 
et l'emploi.  

Les recettes du jardin 
 

Keur d'Afrique s'est lanc®e en 2015 dans la r®alisation d'un 
livre de recettes qui illustre ®galement l'aventure des 22 jar-
dins mara´chers que l'association a mis en place avec les 
femmes. L'ouvrage de 90 pages a ®t® r®alis® suite au dernier 
voyage au S®n®gal et relate une aventure humaine n®e de la 
rencontre des femmes s®n®galaises et fran­aises. 
Les recettes de la vente de l'ouvrage permettront le finance-
ment de nouvelles actions autour de l'agriculture. 
Un grand merci ¨ tous nos partenaires, plus particuli¯rement 
Bertholon Communication et Loire Offset Titoulet, sans qui la 
r®alisation et l'impression de l'ouvrage n'auraient ®t® pos-
sibles. 

R®colte des oignons 
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  é  Les  projets pour 2016 

Cultures 

Jardins mara´chers  
 

Exceptionnellement en 2016, il n'y aura pas de cr®ation 
de nouveaux jardins mara´chers. Etant au nombre de 24 
aujourd'hui, Dominique Sene souhaite faire une pause 
afin d'analyser le fonctionnement des jardins existants. 
 

Renforcement des jardins existants 
Co¾t : 3 000 ú 
 

Apiculture 
 

Renforcement des ruchers (achat de nouvelles ruches et 
mat®riel) 
Co¾t du projet : 1 000 ú 
 

Formations agricoles 
 

Formation de deux jeunes (sp®cialisation arboriculture/
apiculture) 
Co¾t du projet : 1 000 ú 
 

Formation de cinq jeunes (sp®cialisation mara´chage/
arboriculture) 
Co¾t du projet : 2 500 ú 
 

Salaire Ernest Sarr (animateur des 24 jardins) 
Co¾t du projet : 1 500 ú 
 

Plantation dôarbres 
 

Arboriculture et reboisement 
Co¾t du projet : 1 000 ú 
 

Riziculture 
 

Riziculture (production riz et am®nagements des bas-fonds) 
Co¾t du projet : 3 500 ú 

Formation 

Alphab®tisation  
 

Alphab®tisation des femmes des jardins mara´chers. 
Co¾t : 2 000 ú  

 

Se former pour mieux servir 
 
Se former pour mieux servir, cet adage est bien compris par 
les groupements de Bicol et environnants qui envoient six 
jeunes, dont une fille, en formation pour 7 mois au centre de 
formation agricole de Keur Babou Diouf et de Ndiebel. Leur 
formation est destin®e ¨ lôapprentissage des techniques en 
cultures mara´ch¯res, fruiti¯res, en apiculture et lô®levage. 
Ces jeunes ont ®t® choisis par les groupements, ils viennent 
des 5 zones o½ ®voluent les 24 groupements qui sont en acti-
vit® gr©ce ¨ lôaccompagnement financier de Keur dôAfrique.  
Une fois leur formation termin®e, ces jeunes vont revenir dans 
leur village respectif et chacun pourra alors encadrer une zone 
comprenant 4 ou 5 jardins. 
Cela permettra un suivi rapproch®. Ces personnes form®es 
pourront conseiller les femmes pour le mara´chage, lôapiculture 
et les jeunes hommes dans les techniques dô®levage et de 
reboisement. 
Ernest Sarr encadre d®sormais les 24 jardins, il a un travail de 
superviseur et de coordinateur. 
Côest le moment de remercier tr¯s sinc¯rement lôassociation 
Keur dôAfrique et, ¨ travers elle ,toutes les bonnes volont®s qui 
lôappuient dans ce travail en apportant leurs concours finan-
ciers et leurs conseils. 
 
Dominique Sene, Secr®taire G®n®ral Caritas Kaolack 

Plantation des manguiers 

Sant®  

Soutien ¨ Bicole et Songhorma 
 

Soutien au dispensaire de Bicole et ¨ la case de sant® de 
Songhorma. 

Co¾t du projet : 1 000 û 

Adductions dôeau 

Projet de Kothiokh 
 

Keur dôAfrique va r®aliser en 2016 un tr¯s gros projet dôeau 
potable. 
Le budget total du projet est estim® ¨ 98 500 ú (voir d®tails 
page 4). A cela sôajoutent diff®rentes petites adductions d'eau 
pour un co¾t de 2 000  ú. 

Production mara´ch¯res R®colte du riz dans les bas-fonds 


